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ans Canıp d’extermmation, vicetıme de sSes sentıiments patrıotiques.
Je n al le faıre moment voulu, et ]  ] en 91 rappele 1e1-möme Ia
(voır Analecta Praemonstratensia, 1969, AÄLV, 184) Maiıs Jerevıendraı SUT le suJet, Deo ante, une prochaine 0CCaslon, VO-
ant de la devıse, Verıutas VINCAE, que porte, SOUS S65 l’abbaye
laquelle appartenaıt le defunt OUT conelure : lıre le VTe du
Combes, c’est sentir renaltre l’espoir QUE le feu quı au]jourd’ huı

la cendre rallumera Jour, plus eclatant que ]Jamaıs, el urendo
clarescet. L’ouvre ebloulssante de tant dA’aedes MES, Yue nul na
]Jamaıs depassee, sauraıt perır. La fın de ’ heure des tenebres sO-
eT2a ]Jour, depıt des emps exaltants Que OUS V1vons.

Pl LEFEVRE

Pierre FWFALCO, Questions dasputees ordınarres. Kditäes Dar .5
(+0NDRAS. QAuaestiones D Juaestiones IX-XVIL,

AQuaestionesE(Analecta Medıaevalıa Namurcensı1ıa,
22, 29 24) Louvaın/Parıs, Nauwelaerts, 1968, 900 broch6s 4.90,
490, 590

epuls Yue Gloriıeux, rallıant au  b coneclusıons de Heysse,
ublıe ulle hste complementaıre des altres francıscaıns Parıs

(Eech. ECO Anc. Med., 195% aitres FrANCcISCAHUNS Parıs. Maıse
Au DOoML, efr 326-329) la dıspute AUTOUT de Liıdentificeation de
Pierre de Falco et de Gulllaume de Falegar q’est, eteınte et 1l semble
desormalls aCcQu1S que Pıerre fut bıen une part {l ense1gna
Parıs, probablement eIs 1280 OUT le TESTE connajit PIESYUC
rien de v1e et, seul le frere KEeginaldetus (AVe sıecle) OUS apprend
qu’1l avaıt eer1t commentaiıre SUur les Sentences de Pierre Lombard
Ses aujourd’hul CONN ımıtent uodlıbets et QU€ES-
tıons dısputees ordınaıres. Ce sont Ce>s dernıieres Que An (Gondras
6dıte tro1s volumes, totalısant 837 de eXte latın

Les questions portent SUrTr les suJets sulvants la nature de la theo-
logıe JE la connalssance et les i1dees dıyınes (1L-V), la matıere (VI
VILD), la charıte et specıalement Crolssance IX-XLL), la gräce chez
le OChrıist XILJ), les attrıbuts de Dieu l’orıgine de la lıberte (AV),
la nature du bonheur c1el (XVI-XVLUIL), la duree et Ses eSUuTtTeS

(XVILL-XIX), L’ätre du Corps du Chrıst (XAA), les däöchus 5005
XN la bo naturelle (XXV On connait plus Vordre chrono-
log1que de ces questions et ıl est presqgque ımpossıble d’y trouver
une sunte Jogıque. Par leur formulatıon meme Ges questions
centrent toutes SUrTr des pomts de eta ma1s leur solution fonde
tou]ours Surtr des bases olıdes et des consıderations plus englo-
bantes (les questions dısputees correspondent Peu OD 105

approfondıs »). Outre qw elles touchent indırectement la matı]ıere
PreSquUE entlere de que OUS appelons maıntenant le dogme, les
questions eXPOSEES etaıent Qquss]ı des problemes CTUCIAUX et Jongue-
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ment debattus age. La partıe qu/ıl Au  4

dechus. leur peche et leur volonte OUS paraıt demesure.
Maıs 1C1 Pierre est, trıbutaılre de SOn epoque et peut le comprendre
QUSS] quan: Que le probleme entral de Ja plupart de Oes
23 Qquestions est, SAaNns Ooute Ia relatıon entLre la Talson et la volonte.
Dans PTeESYUE chaque question 11 reviıent de |’une I’autre manıere

probleme. Sa, posıtıon est tou]Jours la meme le delsgere est plus
noO QuE l’ontellugere, Ia volonte tient le röle princıpal et domiıine la
Talson. En cela Piıerre est le dıscıple fıdele de Ia tradıtıon augustino-
franecıscaılne. (Y’est celle-eı egalement qu appartıennent sSe5s doetrines
SUur Ia matı]ıere et, la ereation. OUT la theorie de la CONNAISSANCE, l est
inftluence Dar Arıstote. 1{1 est Tal Yyue la sc1eNcCce de la lo1 dıvyıne <  est
efficace YUE ITäCE la umıere divyıne c’est QuUe la verıte dolt reveler,

CoMMUNIuUer 17  ame  A  } mals dehors de cela la ralıson humaıne
semble Pas a VOIT besoin une ıllumınatıon, Car elle ast, PTODTE

umıere (efr 44, 566), elle Par les SeI1S et, procede
al PTOCESSUS dV’abstraction (cfr 211-213. 509-519%2

Les autorıtes » POUL Pıerre de alcOo sont dans Ll’ordre de leur
ımportance : St, Augustin, Artıstote e1 le ommentateur Averro6s :
mals l montre contre dernıer Que l’homme, et fortıor1 Dieu,
connaitt les sınguhers, et 11 n accepte Pas la ereatıon indıreecte. Il
S‘ ınspıre aUsSs1 de SsSes devancıers St Bonaventure, St Thomas d’Aquın
et, Henrı1 de and Ces questions dısputees OUS fournissent d’ailleurs
des elements interessants qu1 ettent umıere lemprise QueE la
pensee de Thomas d’Aquin eue SUT Pierre de alco, Oal 11 est ecertaın
qu'1 Iu Jle domınıcaın et, guı avaıt une connalssance approfondıe
de SsSes UVTEeES.

L/ ımpression generale quı S} degage de Gces quest1ons est 1en rendue
par (1ondras ans SO  $ introduetion : Pıerre etaıt esprit bıen
informe, PENSCUTC qu1 ContentTe Pas une VUue partıelle des
problemes, PENSECUT enfıin auquel probite intercht d’affirmer
au-delä de certıitude » (p 23) Piıerre met oTan So1N delimıter
le Sens des mots OCart «1n omnı sc1ent1a oportet PTacsuppONETE quıid
cdie1tur pPeT nomen et func debemus de sıgnata, 18183  - de
nomıne stultum enım est dısputare de nomıınıbus (p 229) I8 refuse
les pole&mıques sterıles et, chose louable, 11 evıte l’anımosıte EINLVeETS
CEeUX dont l partage Pas le pomn cle VUue®. Te texte UE OUS hvre
Pıerre de Falco est, d’ordinaire une redaction claıre, les SOUS-dıv1i-
S10NS SONT bıen Marquees, le responNdeo MmMontfre touJOouUrs 198415 archıtec-
ture 1en charpentee. Au Pıerre les points discuter,
les dıistınetions faıre ; la fın 11 les repete Oe procede d’&ecole facılıte
|’acces pensee, et, V’edıteur bıen faıt d’acecentuer I cdisposıtiondu texte d’apres Ges indieations. 11 TESTE neanmoO1INsS que Pierre n evıte
Das tOou]JOoUrS certaın verblage ans l’expose de doectrine et que
»10}  > langage s’embrouille parfo1s des phrases obscures et COIMN-
struction forcee. Dans ecertaıns de OesSs Oas une auUtre ponetuatıonauraıt MI1IS plus de um1erTe. Oe est Pas POUTL erıt1quer la qualite de
l’edıtion, Car elle est, Jen faıte et. 1en presentee.
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L’orthographe est, moderne et ans l’apparat crıt1que sıgnale
QquUe les varıantes les plus ımportantes V’attention est dırıgee ]Justetıtre eTtTs le contenu de L’eecrtit. Une petite FEMAarYUE seulement :
est-Cce Uue Sortes » n ’est Pas l’abbreviation de Socrates » (pp 148-

Le 110 du celahre phılosophe etaıt age l’exempleprıvılegıe POUT indıquer indıyıdu.
Souhaıtons qu ' on continue publıer des de ce epoque

POUT eclaıreır l’histoire de 1a theologıe phılosophique ans la periodequı de St, Thomas Duns Scot et PDOUT mettre valeur les
Qquı honorerent ce celaäbhre ecole franecıscaıine du XII s16Ccle.

SMETS, Praem.


